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Technica»  and  Bibliographie  Noteo/Notas  techniques  et  bibliographiques 


The  Institute  has  attempted  to  obtain  the  best 
original  copy  avaiirble  for  filming.  Features  of  t'-iis 
copv  which  mav  be  bibliographically  unique, 
which  mav  alter  any  of  the  images  in  the 
reproduction,  or  which  may  significantly  change 
the  usual  method  of  filming,  are  checked  below. 


L'Institut  a  microfilmé  \o  meilleur  exemplaire 
qu'il  lui  a  été  possible  de  se  procurer.  Les  détails 
de  cet  exemplaire  qui  sont  peut-être  uniques  du 
point  de  vue  bibliographique,  qui  peuvent  modifier 
une  image  reproduite,  ou  qui  peuvent  exiger  uns 
modification  dans  la  méthode  normale  de  tilm.^ge 
sont  indiqués  ci-dessous. 


□    Coloured  covers/ 
Couverture  de  couleur 

□    Covers  damaged.^ 
Couverture  endommagée 

□    Covers  restored  and/or  laminated/ 
Coy     rture  restaurée  et/ou  pelliculée 

□    Govir  title  missing/ 
Lp  titre  de  couverture  manque 

□    Coloured  maps/ 
Cartes  géographiques  en  couleur 

□    Coloured  ink  (i.e.  other  than  blue  or  black)/ 
Encre  de  couleur  (i.e.  autre  que  bleue  ou  noire) 
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Coloured  plates  and/or  illustrations/ 
Planches  et/ou  illustrations  en  couleur 

Bound  with  other  matarial/ 
Relié  avec  d'autres  documents 

Tight  binding  may  cause  shadows  or  distortion 
along  interior  margin/ 

La  reliure  serrée  peut  causer  de  l'ombre  ou  de  la 
distorsion  le  long  de  la  marge  intérieure 

Blank  leaves  added  during  restoration  may 
appear  within  the  text.  Whenever  possible,  thèse 
hâve  been  omitted  from  filming/ 
Il  se  peut  que  certaines  pages  blanches  ajoutées 
lors  d'une  restauration  apparaissent  dans  le  texte, 
mais,  lorsque  cela  était  possible,  ces  pages  n'ont 
pas  été  filmées. 


□    Coloured  pages/ 
Pages  de  couleur 

□    Pages  damnged/ 
Pages  endommagées 


□    Pages  restored  and/or  laminated/ 
Pages  restaurées  et/ou  pelliculées 

E    Pages  discoloured.  stained  or  foxed/ 
Pages  décolorées,  tachetées  ou  piquées 

□    Pages  detached/ 
Pages  détachées 


QShowthrough/ 
Transparence 

□    Quality  of  print  varies/ 
Qualité  inégale  de  l'impression 

□    Includes  supplementary  matériel/ 
Comprend  du  matériel  supplémentaire 


D 
D 


Only  édition  available/ 
Seule  édition  disponible 

Pages  wholly  or  partially  obscured  by  errata 
slips,  tissues.  etc..  hâve  bee:.  refilmed  to 
ensure  the  best  possible  image/ 
Les  pages  totalement  ou  partiellement 
obscurcies  par  un  feuillet  d'errata,  une  pelure, 
etc..  ont  été  filmées  à  nouveau  de  façon  à 
obtenir  la  meilleure  image  possible. 


D 


Additional  comments:/ 
Commentaires  supplémentaires: 


This  item  is  filmed  at  the  réduction  ratio  checked  below/ 

Ce  document  est  filmé  au  taux  de  réduction  indiqué  ci-dessous. 


10X 

14X 

18X 

22X 

26X 



30X 

^_,^ 

'          ' 

13X 

■^■■■H 

16X 

2CX 

24X 

28X 

32X 

The  copy  fllmed  hère  has  been  reproducod  thenks 
to  the  generosity  of: 

Seminary  of  Queb«c 
Library 

The  images  appearing  hère  are  the  best  q'uality 
possible  considering  the  condition  and  iegibility 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
filming  contract  spécifications. 

Original  copies  In  printed  paper  covers  are  fHmed 
beginnino  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  :ast  pas»  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  AH 
other  original  copies  are  fllmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printdd  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


The  last  recoided  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symboi  — ^  (meaning  "CON- 
TINUED").  or  the  symboi  V  (meaning  "END"), 
whichever  applies. 

Maps.  plates,  charts.  etc..  may  bb  fllmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exnosure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom.  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grAce  à  la 
générosité  de: 

Séminaire  de  Québec 
Bibliothèque 

Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 

Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmes  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  con.porte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'imr>ression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporta  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ^  signifie  "A  SU;VRE  ",  le 
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Las  cartes,  planches,  tableaux,  etc..  peuvent  être 
filmés  è  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  docu;/^ient  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cl«ché.  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  g^jche,  de  gauche  à  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
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MONSEIGNEUR  E.-A.  TASCHBREAD 

ARCHEVÊQUE  DE  QUÉBEC 

CONCERNANT  UNE  SOUSCRIPTION  POUR  LE 

MAITRE-AUTEL  J^T^  L'ÉGLISE  DE  SAINTE 

ANNE  DE  BEAUPRÉ. 

26  JUIN  1885. 


ELZEAR-ALEXANDRE  TASUHEREAU, 

Par  la  grâce  de  Dieu  et  du  Siège  Apostolique,  Arche- 
veque  de  Québec,  Assistant  au  Trône  Pontifical, 

Au  Clergé  Séculier  et  Régulier,  aux  ammunautês  Reîi^ 
gieum  et  à  tous  les  Fidèles  de  V Archidiocèse  de 
Québec,  Salut  et  Bénédiction  en  Notre  Seigneur, 

1  ^?M '^  P,^"'^^®  ^^"""^  ^^^^®S'  Nos  Très  Chers  Frères 
les  fidèles  du  Canada  manifestent  une  tendre  01^ 
une  grande  confiance  envers  la  mère  de  la  trè3  sainfP 
Vierge  Marie.  I)  y  a  longtemps  que  le  nom  de  boTne 
Sainte  Anne  lui  a  été  donné  éans  ce  pays  •  et  de  fidf 
a  chanté  divine,  en  accordant  à  son^î^te^ces^^^^^^^^ 
nombreuses  grâces  spirituelles  et   temporelles    embe 
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avoir  mis  dans  son  cœur  une  abondante  participation  de 
cette  bonté  dont  la  source  inépuisable  est  en  Dieu. 

C'est  dans  cette  pensée  qu'en  1872  les  évêques  de 
cette  provinôe  invitèrent  tous  leurs  diocésains  à  contri- 
buer pour  la  construction  d'une  nouvelle  église  à  Sainte 
Anne  de  Beaupré.  L'ancienne  église  menaçait  ruine  et 
se  trouvait  d'ailleurs  beaucoup  trop  petite  pour  contenir 
la  foule  des  pèlerins  que  la  confiance  et  la  reconnais- 
sance y  faisaient  affluer  dans  la  belle  saison.  Les  fidèles 
de  la  province  ayant  noblement  et  généreusement  ré- 
pondu à  cet  appel,  on  a  pu  construire  une  belle  église 
dans  des  proportions  que  l'on  croyait  alors  bien  suffi- 
santes pour  abriter  convenablement  la  multitude  des 
pèlerins.  Mais  au  bout  de  quelques  années  il  fallut 
l'élargir  et  l'allonger,  de  manicre  qu'elle  a  aujourd'hui 
deux  cent  pieds  de  longueur  et  cent  pieds  de  large  à 
l'intérieur. 

En  1876,  les  évêques  de  la  province,  profondément 
touchés  de  cette  dévotion  toujours  croissante  des  fidèles 
envers  Sainte  Anne,  demandèrent  au  Souvrravi  Pontife 
de  vouloir  bien  la  déclarer  patronne  de  la  province 
ecclésiastique  et  civile  de  Québec.  Cette  grâce  accordée 
le  7  mai  de  la  même  année,  fut  annoncée  l'année  sui- 
vante dans  un  mandeme  collectif  et  célébrée  par  un 
triduum  solennel.  Depuis  cette  époque  la  fête  de  Sainte 
Anne  est  de  première  classe  avec  octave  et  solennité 
dans  toute  la  province. 

Les  efifets  de  cette  favear  pontificale  ne  tardèrent  pas 
à  se  produire.  Les  pèlerinages  organisés  qui,  en  1875, 
ne  dépassaient  pas  le  nombre  de  17,  étaient  déjà  pres- 
que triplés  deux  ans  plus  tard,  et  en  1884  atteignaient 
le  chiffre  de  82.  Le  nombre  des  pèlerins  qui  en  1875 
n'était  que  de  27,000,  fut  de  38,500  en  1877  et  de 
61,725  en  1884. 
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Grâce  aux  sages  règlements  faits  par  les  évêquc»,  aux 
so.ns  pieux  et  dévoués  des  membres"  du  clergé  qu  onî 
organisé  ces  pèlerinages  et  à  la  prévoyante  direction 
comme  au  zèle  des  Révérends  Pères  EéLmptoristi  â 
qm  nous  avons  confié  la  garde  de  ce  sanctuaire  en  no- 
V  mbre  18/8,  ces  nombreux  pèlerinages  se  sont  accom- 
plis  <lans  des  conditions  d'ordre  et  de  piété  vraiment 
édifiantes.  Il  en  a  été  de  même  des  concours  de  pèlS 

lierininr.  ""^^"^  <='''"'"«  j°"^  ■-»'-  '^ 

Cette  augmentation  rapide  des  pèlerinages  et  des  pè- 
lerins est  a  la  fois  le  fruit  et  la  preuve  évidente  de7a 
puissance  d^ntercession  que  la  feinté  divine  a  accordée 
à  la  bonne  Sainte  Anne  dans  son  sanctuaire  de  Beau- 
pré. Chaque  année,  au  moins  une  centaine  d'oWeta 
divers  y  sont  laissés  en  signe  de  guérisons  opérC 
Dans  bien  des  cas.  les  circonstances^de  ces  guéS" 
mminées  et  constatées  en  prouvent  le  caractère^mervTl! 

Mais  comme  devant  Dieu  tout  doit  se  rapporter  fin». 
emen  a  sa  gloire  par  le  salut  et  la  saactTelïïon  des 
Tm  n   pCxt!/^^  grâces  spWtuelles  obtenues  est  infi- 
niment plus  élevé  que  celui  des  guérisoas  coroorellM 
oa  autres  faveurs  temporelles.  corporelles 

Ceux-là  même  qui  n'ont  pas  obtenu  la  ïrâee  temnn 
re  le  q„',ls  étaient  venus  solliciter,  s'en  retouTnentX. 
ois,  encouragés  et  fortifiés  pour  acquéri"  une  Zs 

Son  "on:/''"%'-  "H  P''  1"  P«*i«nce  etla  rT 
gnation.     Quelques  fois  même  cette  résignation  a  été 

rvTérqVe^-al^lP"  '"''"'''"'  '''^^  S 

^^'^A'^'î:^^^t"^P''  '«  péché  y  ont  recouvré 
^J;e  j  1  Sracel  Qui  pourra  compter  les  nécheiirq 
«aptifs  de  leurs  passions,  et  à  qui  Sainte  Anne  «obtenu 
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la  liberté  des  enfants  de  Dieu  I  Que  d'âmes  tildes  ont 
senti  s'allumer  en  elles  le  feu  de  la  ferveur  I  Et  voua,  ô 
âmes  ferventes,  n'est-il  pas  vrai  que  dans  ces  pèleri- 
nages une  rosée  céleste  est  venue  vous  donner  une  nou- 
velle vigueur!  Ceux  même  que  la  curiosité  avait  attirés 
vers  ce  sanctuaire,  n'ont  pu  échapper  à  cette  merveil- 
leuse influence  de  la  grâce  dont  il  est  comme  tout 
rempli  I 

Des  protestants  eux-mêmes,  dans  des  écrits  publiés 
par  les  journaux,  ont  rendu  un  éclatant  témoignage  de 
l'impression  profon  le  qu'ils  y  avaient  subie. 

Dans  l'église  ainsi  agrandie  il  y  a  quinze  autels  et 
bientôt  on  en  ajoutera  deux  autres,  de  sorte  qu'avec  les 
trois  autels  de  la  sacristie  et  celui  de  la  chapelle  bâtie 
sur  l'emplaiîeiiient  de  l'ancienne  église,  vingt  et  un  prê- 
tres pèlerina  pourront  célébrer  eu  même  temps  la  sainte 
messe. 

Déjà  plusieurs  des  autels  de  l'église  sont  ou  seront 
magnifiquement  construits  aux  frais  de  divers  diocèses, 
ou  de  communautés  ou  de  paroisses. 

Du  côté  de  l'é pitre,  l'autel  de  la  Vierge  du  perpétuel 
secours  appartient  au  diocèse  de  Montréal  ;  celui  de  S. 
Alphonse^  aux  RR.  Pères  Rédemptoristes  ;  celui  de  8, 
Joachim^  au  diocèse  de  Rimouski.  Ceux  de  8.  FatrLj, 
de  S.  François- Xavier f  de  S.  Benoit ,  de  /S.  Antoine  de 
Padoue  et  de  S.  François  de  Sales,  sont  encore  dispo- 
nibles. 

Du  côté  de  l'évangile,  celui  du  Sacré  Cœur  deJêm 
est  ofîert  par  le  diocèse  de  Saint-Hyacinthe  ;  celui  de  la 
Sainte  Famille,  par  la  paroisse  de  Sainte- Anne  de  Beau- 
pré; celui  de  Saint  Joseph,  par  le  diocèse  d'Ottawa. 
Viennent  ensuite  ceux  de  Saint  Jean  Baptiste,  de  VAnge 


Oardien,  de  Notre  Dame  de  Pitié,  de  Saint  François 
d  Assise  et  de  Saint  Vincent  de  Paul 

Déjà  bon  nombre  de  très  belles  statues  ont  dté  don- 
nées pour  orner  ces  autels  ;  celle  de  Saint  Patrice,  par 
les  Irlandais  de  Montréal  ;  c?lle  de  Saint  Alphonse,  par 
ceux  de  Québec.     Les  jeunes  gens  de  la  haute-ville  de' 
Québec  ont  donné  celle  de  Siint  François- Xavier  •  un 
paroissien  du  Château-Richer,  celle  de  Saint  Benoit: 
168  hommes  de  Saint-Pierre  de   Montréal,  celle  de  la 
Sainte  Famille  ;  les  Dames  de  la  même  paroisse,  celle 
de  Mire  Dame  de  Pitié.  Les  paroissiens  de  Saint- Jean- 
Baptiste  de  Montréal  ont  donné  celle  de  leur  patron 
Un  paroissien  de  Sainte-Anne  de  Beaupré  a  offert  celle 
de  1  Ançe  Gardien,  et  enfin   les  Tertiaires  de  8aint- 
bauveur  de  Québec  ont  donné  celles  de  Saint  François 
d  Assise  et  de  Saint  Antoine  de  Padoue. 

La  grande  et  belle  statue  de  Sainte  Anne,  qui  est 
dans  la  nef  aux  pieds  de  laquelle  tout  pèlerin  sent  re- 
doubler sa  foi  et  sa  confiance,  est  un  présent  d'une  riche 
et  pieuse  famille  Belge  dont  un  des  fils  est  Rédempto- 
nste  à  bainte-Anne  de  Beaupré. 

Maintenant  que  cette  église  est  à  peu  près  terminée, 
11  taut  songer  à  y  placer  un  maître-autel  qui  soit  en 
rapport  avec  le  sanctuaire,  dont  il  doit  être  le  principal 
et  le  plus  bel  ornement.  C'est  en  effet  vers  cet  autel  que 
se  dirige  tout  naturellement  le  premier  regard  de  tout 
pèlerin  qui  entre  dans  l'église.  Là  s'offre  à  la  vénération 
de  tous  1  antique  image  de  Ste  Anne  si  chère  à  la  piété 
des  tanadiens  depuis  l'année  1666.  Là  Notre-Seigneur 
réside  jour  et  nuit,  toujours  prêt  à  écouter  et  à  exaucer, 
es  prières  qui  lui  sont  présentées  par  l'intermédiaire  de 
a  bonne  Sainte  Anne.  C'est  de  là  qu'il  descend  à  la 
table  sainte  pour  nourrir  nos  âmes  de  ses  grâces  et  don- 
ner aux  pèlerins  la.  récompense  de  leur  foi  et  de  leur 
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confiance,  car  la  plupart  des  miracles  qui  s'opèrent  dans 
cette  église,  ont  lieu  au  moment  de  la  sainte  communion. 

Il  n'est  donc  que  juste  de  réserver  à  l'archidiocàse  de 
Québec  l'honneur  d'élever  cet  autel  dans  un  sanctuaire 
qui  lui  appartient  depuis  son  origine.  Aussi  y  a-t-il 
déjà  longtemps  que  Nous  avons  formé  ce  projet  que  di- 
verses circonstances  Nous  ont  empêché  de  réaliser.  Con- 
naissant par  expérience  qu'il  suffit  de  vous  proposer  une 
bonne  œuvre  pour  la  voir  réussir,  Nous  Nous  adressons 
r*vec  pleine  confiance  à  vous,  N.  T.  C.  F.,  en  vous  invi- 
tant à  contribuer  pour  l'érection  du  maître-autel  de 
Sainte  Anne  de  Beaupré. 

Nous  vous  demandons  peu  de  chose,  N.  T.  C.  F.  ;  si 
peu,  que  Nous  qraignons  de  paraître  faire  injure  à  votre 
dévotion  envers  la  bonne  Sainte  Anne.  Notre  but  est 
de  fournir  à  tous  Nos  diocésains  sans  exception  l'occa- 
sion de  prendre  part  à  la  bonne  œuvre. 

Nous  demandons  deux  centins  par  ame  ;  deux  cen- 
tins  répartis  sur  deux  années,  un  centin  en  1885,  et 
l'autre  en  1886,  à  moins  que  vous  ne  préfériez  les  don- 
ner de  suite. 

Quelle  est  la  personne  si  pauvre  qu'elle  ne  puisse  pas 
offrir  à  Notre  Seigneur  et  à  k  bonne  Sainte  Anne  cette 
faible  souscription  ?  Quel  est  l'enfant  si  jeune  qm  ne 
veuille  contribuer  cette  petite  somme  ?  Quels  sont  les 
parents  qui  ne  donneront  pas  volontiers  ces  deux  cen- 
tins au  nom  de  leur  enfant  encore  au  berceau,  afin  que 
la  bonne  Sainte  Anne  le  leur  conserve  et  le  protège 
•  toute  sa  vie  ? 

Chaque  curé  sachant  le  nombre  total  des  âmes^  qu'il 
V  a  dans  sa  paroisse,  arrivera  facilement  a  connaître  si 
la  paroisse  a  fourni  à  la  bonne  Sainte  Anne  le  petit  con- 
tiogent  que  Nous  demandons  aujourd'hui. 


Nous  ne  vous  cacherons  pas,  N.  T  C.  F.,  qu'en  met- 
tant cette  souscription  à  la  portfe  des  plus  pauvres, 
Nous  comptons  avec  oléine  confiance  que  la  plupart  des 
personnes  qu,  en  ont  e  moyen,  fe  feront  un  Lnneur  e? 
un  bonheur  d'y  contribuer  davantage.  La  dévotion  e 
la  confiance  envers  la  bonne  Sainte  Anne  est  si  gént 

l'IlllTft  ''"•"'  f  f~^*:  ■'  y  «  '»"'  <!«  «'""•es 
qni  sentent  le  besoin  de  la  remercier  pour  quelque  fa- 
veur reçue,  ou  qu.  comptent  sur  elle  pour  obtenir  la 
guonsou  ou  la  conversion  de  quelqu'un  de  leurs  raem- 
Bres  i  combien  d'âmes  pieuses  qui  armeront  à  faire  quS- 

rE':iirr  I  """  ""  '""^'  °'  N»'-  s«'g-" 

A  vous  tous,  K-r  C.  F.  Nous  adressons  le  conseil 
du  saint  homme  Tobie  à  son  fils  :  si  vous  avez  beaucoup 
donnez  aèondammenl  :  si  vous  avez  peu,  donnez  nm 
mmoue  ce  soM  de  bon  cœur  ;  H  multum  HK  fùerît. 
obundanier  tnbue .-  si  eziffuum  tiii  fuerit,  etiaie^ 
gmm  Uenter  impertiri  stude  (Tobie,  IV.  9!). 

A  ces  causes  et  le  saint  nom  de   Dieu  invoqué,  Nous 
réglons  et  ordonnons  ce  qui  suit  : 

Jl\\  ^^1'  ^°"*,^'  ^^?  paroisses  et  missions  de  ce  dio- 
année  et  dans  celui  de  Tannée  prochaine,  une  ouête 
Se  Bllpré' Cette'''  ^^'''^Y  ^«'^  bonne Sabte  Se 

présenter  son  offrande  à  la  bonne  Sainte  Anne. 

rZ.  ^^  Pei^opoes  qui,  e»  dehors  de  ces  quêtes,  donne- 

wres  et  Missionnaires  transmettront  à  l'aumônier  de 

iett  .r''^  n  '«  P''^''"''  ''«^  qaêtes,  et  T  noms 
seront  conservés  dans  les  archives  de  la  paroisse. 


h^ 


j    I 

J,! 


II 


i 


4}- 


1 


":•^ 


\ 


8 

Sera  le  pr^'seot  mandement  lu  au  prône  de  toutes  les 
églises  piroiasiales  et  autres  oîi  se  fait  l'office  public,  et 
en  chapitre  dani  les  communautés  religieuses,  le  pre- 
mier dimanche  après  sa  réception  et  une  seconde  fois  le 
premier  dimanche  de  juillet  1886  si  c'est  nécessaire. 

Donné  à  Sainte-Aune  de  la  Pocatière,  en  cours  de 
visite  pastorale,  sous  notre  seinj;,  le  sceau  Je  Tarchidio- 
cèse  et  le  contre-seing  de  notre  Secrétaire,  le  vingt 
sixième  jour  de  juin  mil  huit  cent  quatre-vingt-cinq. 


^  E.-A.  ARCH.  DE  QUÉBEC. 


Par  Monseigneur, 

C.-A.  Maroib,  Ptre, 
Secrétaire. 
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